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Le renforcement des alliances

Le 22 janvier 1948, Ernest Bevin, ministre britannique des Affaires étrangères, prononce à la 
Chambre des Communes un discours dans lequel il dénonce la menace soviétique. Il affirme sa 
volonté de développer la coopération de la Grande-Bretagne avec la France et les pays du Benelux 
dans le cadre d'une Union occidentale.

Quelques jours plus tard, le coup d'État de Prague du 25 février 1948, par lequel les communistes 
prennent avec force le pouvoir en Tchécoslovaquie, donne encore plus d'acuité aux tensions 
internationales et aux dangers que fait régner la guerre froide. Le 17 mars 1948, les cinq pays 
signent à Bruxelles le traité instituant l'Union occidentale qui ne se prémunit plus uniquement 
contre l'Allemagne mais qui vise à prévenir toute agression armée en Europe. 

Ce traité est amendé par les accords de Paris du 23 octobre 1954, fondant l'Union de l'Europe 
occidentale (UEO) conséquemment à l'échec de la Communauté européenne de défense (CED).

Or, les cinq pays européens membres du pacte de Bruxelles prennent rapidement conscience qu'ils 
ne peuvent s'opposer seuls à une éventuelle attaque de l'URSS.

Le 11 juin 1948, le Congrès américain vote l’amendement Vandenberg, qui met définitivement fin à 
l’isolationnisme américain en autorisant les États-Unis à s’engager même en temps de paix dans des 
alliances internationales. La voie est désormais ouverte pour l’Alliance atlantique. Le 4 avril 1949, 
douze ministres des Affaires étrangères signent à Washington le traité instituant l'Organisation du 
traité de l'Atlantique Nord (OTAN). Aux Cinq de l’Union occidentale s'ajoutent les États-Unis, le 
Canada, le Danemark, l'Islande, l'Italie, la Norvège et le Portugal.

La création d'une alliance euro-américaine est vivement contestée par les communistes du monde 
entier. Les négociations atlantiques sont d'ailleurs marquées par les menaces et les intimidations à 
peine voilées que formule le Kremlin contre les puissances occidentales. Mais le climat de peur qui 
entoure la ratification des traités d'adhésion par les parlements occidentaux ne fait qu'accélérer les 
opérations. Le traité d'Alliance atlantique entre en vigueur le 23 août 1949 et ouvre la voie de la 
défense de l'Europe de l'Ouest dans un cadre transatlantique.

En 1953, le nouveau président américain Eisenhower et son secrétaire d’État John Foster Dulles 
élargissent la doctrine Truman et mettent en place la politique du roll back, qui vise non seulement 
à endiguer le communisme, mais aussi à le refouler. D’où l’obligation de s’allier militairement avec 
les pays menacés par l’expansion communiste. Le début des années 1950 est ainsi caractérisé par la 
«pactomanie». De nombreux traités comparables à celui de l’OTAN sont signés: l’ANZUS 
(Australia, New-Zealand, United States) en 1951, l’OTASE (Organisation du traité de l’Asie du 
Sud-Est) en 1954 et le pacte de Bagdad en 1955.

L’URSS réplique en 1955 par la création du pacte de Varsovie. Suite à l’adhésion de la RFA au 
traité de l’Atlantique Nord le 9 mai 1955, les pays socialistes d’Europe de l’Est s’organisent 
également dans une alliance militaire. Il s’agit d’un pacte de défense réciproque en cas d’agression 
regroupant l’URSS, l’Albanie, la Bulgarie, la Hongrie, la Pologne, la RDA, la Roumanie et la 
Tchécoslovaquie.


